
Groupe TAVINI HUIRAATIRAA 

QUESTION ORALE
(Séance du Jeudi 16 mai 2024)

Papeete, le mardi 14 Mai 2024

(Hni IftF

Adressée à Monsieur Cédric Mercadal, ministre de la santé, en charge de la prévention et 
de la protection sociale généralisée.

Objet : Précision des actions à venir pour régler le problème de santé publique à Bora Bora.

Faaterehau, la ora na,

La situation médicale de Bora Bora inquiète la population, je partage évidemment cette 
inquiétude en tant qu’une des 13 000 administrés de l’île.

Nous avons bien noté vos interventions au travers des différents médias qui vous ont 
sollicités.
Nous comprenons l’orientation générale que vous avez présenté, ces éléments de réponses 
participent à lever le doute sur la problématique. Néanmoins, nous serions encore plus 
rassurés si vous pouviez nous présenter un planning précis des actions que vous comptez 
entreprendre pour résoudre la situation, à court et à long terme.

Ainsi, pour le moment, certaines échéances se précisent, vous avez annoncé un 
déploiement de deux nouveaux médecins pour les mois de Juin - Juillet afin de répondre à 
l’urgence médicale. Cependant, nous manquons de précisions sur les 15 jours à venir, dont 
vous avez rappelé qu’ils seront “compliqués”.
Pouvez-vous nous détailler la forme que va prendre le partenariat entre le Pays et les 
médecins du privé pour résoudre la situation ? Quel est votre plan d’actions afin de garantir 
la stabilité du personnel médical à long terme ?

Vous avez informé vouloir trouver une solution pour le problème d’hébergement qui est un 
facteur de contre-motivation du personnel médical. Vous avez indiqué comme solution la 
construction de logements “administratifs” pour répondre au problème de logement du 
personnel itinérants tel que les professionnels de santés et de l’éducation.
Quels sont les contours précis du projet et quel est le planning d’action ?

Enfin, nous comprenons l’intérêt qu’aurait la population de Bora-Bora d’avoir un nouvel 
établissement, plus ambitieux en offre de soins que le dispensaire de santé actuel, que vous 
entendez appeler un hôpital rural, à l’instar de celui de Moorea. Cette ambition serait de 
nature à rassurer la population, toutefois vu les difficultés actuelles, il est difficile d’adhérer à 
un projet plus ambitieux alors que la situation actuelle est toujours floue. Nombre de nos 
administrés s’interroge sur la capacité du Pays à proposer un projet plus ambitieux alors que 
la situation actuelle n’est pas résolue.

Bien sûr, les problématiques d’aujourd’hui résultent d’une organisation dépassée qui aurait
nécessité une réforme depuis longtemps. C'est pourquoi vous avez proposé un travail de
fond afin de pérenniser la situation à long terme, nous le comprenons, mais nous
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apprécierons d’avoir plus de visibilité dans le but d'être rassurés et de pouvoir informer notre 
population.

i ' . i . *
Pouvez-vous nous préciser le projet d’hôpital rural, les moyens accordés à celui-ci ainsi que 
les résultats attendus pour la population de Bora Bora ?

Faaterehau, je vous remercie pour l’intérêt que vous portez à la population de Bora Bora et 
pour les précisions que vous nous apporterez

la nui te aroha

Rachelle Flores, Présidente de la commission de la santé et de la solidarité.


